
Faites aussi  
entendre votre voix !
Voici les premiers résultats* du questionnaire sur la scolarité, disponible sur 
le site de l’Observatoire québécois de l’autisme. Ces données préliminaires 
mettent en évidence certaines difficultés rencontrées à l’école par les familles 
d’enfants autistes. Mais nous aimerions aller encore plus loin en collectant 
davantage de réponses.

Si vous avez envie que la FQA puisse rendre compte de vos besoins et 
de vos attentes dans ses actions, inscrivez-vous à l’Obs et remplissez le 
questionnaire. Plus nous aurons de réponses, plus nous pourrons refléter la 
réalité scolaire des personnes autistes et leur famille.

On compte sur votre particip’action !

Rejoignez 
la communauté 
de l’Obs en 3 clics!

observatoire.autisme.qc.ca

24 % d’élèves autistes n’ont 
pas de plan d’intervention pour 
l’année en cours (2024-2025) 
contre 17 % en 2023-2024.

28 % des parents d’élèves 
autistes ont un niveau de 
satisfaction nulle ou faible des 
services de soutien pour leur 
enfant.

24 % des parents d’élèves 
autistes sont partiellement 
d’accord avec le PI proposé 
pour leur enfant.

34 % des parents d’élèves 
autistes estiment que le PI de 
leur enfant est partiellement, 
peu ou pas suivi.

* Résultats obtenus en date du 17 mars 2025 sur un échantillon de 150 répondants, soit 177 enfants.

Notre fille a vécu les « salles de re-
trait », où les professeurs la traînaient 
de force en cris devant toute l’école 
lorsqu’elle était en surcharge. Ce qui a 
engendré phobie scolaire, perte d’es-
time de soi, sentiment de rejet, anxié-
té du regard des autres… Aujourd’hui 
à 16 ans, elle tente de se reconstruire 
doucement.

Mon fils aura bientôt 19 ans. Les 
difficultés vécues lors de son appren-
tissage académique sont énormes. 
Plan d’intervention standard, aucune 
volonté d’aider (avec toujours la 
même réponse : « nous n’avons pas de 
ressources »). Il faut mentionner qu’il 
était dans une classe spécialisée.

J’ai un fils autiste avec un trouble de 
l’attention. Bien qu’il dispose d’un 
plan d’intervention standard à l’école, 
je me heurte à l’absence de soutien 
psychologique. Les enseignants in-
sistent pour qu’il redouble son année, 
alors qu’il n’a aucune limitation, ni 
physique ni verbale. Il parle couram-
ment trois langues et apprend les 
contenus avec enthousiasme.
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